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«son * propos d"»*» Hère récent du oé'-
«•Voi français CfcaurXneau, préfacé par 
le maréchal Pétain. 

Lu Heutenant-génèral Tasnier part 
d'abord <ie ce principe : « Noue pré
tendons, non seulement par des des
tructions, mais aussi par une détente 
tenace et manœuvrière. bloquer l'atta
que brusquée à notre frontière ». 

Mais, et voici une constatation dra
matique. Pour ces premiers combat», 
déclare le lieutenant-général Tasnier, 
« il faut tenir pour certain que si l'aide 
de troupes françaises était demandée 
pour ces premières opérations, elle ne 
serait pas accordée. Le généralissime 
français commettrait une faute lourde 
en faisant abandonner par su troupes 
légères, leur propre front de couvertu
re, connu et organisé, pour les aventu
rer en Belgique dans des combats de 
rencontre ; ce serait risquer sur un 
coup de dés la sécurité du déployement 
général ». 

Et l'officier supérieur belge d'ajouter 
cette remarque : 

i Et la même attitude prévaudrait 
quand il s'agirait pour l'armée belge de 
Hvrer la premier* bataille. Elle prévau
drait parce que la guerre engendre des 
nécessites cruelles et implacables contre 
lesquelles le sentiment est impuissant. 
Ce serait une faute plus lourde encore 
de distraire des forces importantes du 
front de bataille franco-anglais, forces 
dont tabsence compromettrait la soli
dité du front ». 

Cette considération décevante et qui 
semble en contradiction avec la pro
mess* franco-anglaise de venir à no
tre secours si nous sommes envahis, a 
été faite par d'autres officiers belges, 
qui comprennent que si le secours pro
mis sera accordé, il sera conditionné 
par le plan général défensif de la Fran
ce et de l'Angleterre. 

Le lieutenant général Tasnier déve
loppe ainsi cette idée : 

« Comme en 1914. 2a France et VAn-
gleterre, aujourd'hui alliées, ne pouvant 
faire dès le temps de paix, aucun fond 
sur la collaboration de l'armée belge, 
doivent l'éliminer dans la préparation 
de leurs opérations terrestres combi
nées. Tout au plus, le généralissime 
pourrait-il, au début de la guerre, com
me Joffre en 1914. suggérer au com
mandement belge de manœuvrer dans 
le sens le plus favorable aux opérations 
ultérieures de la coalition. L'armée 
belge serait seule pour défendre son 
pays ; ou presque, parce que les ar
mées alliées, une fois prêtes à recevoir 
l'attaque, pourraient détacher leurs 
troupes légères en Belgique, où, de 
concert avec les nôtres, elles couvrai-
raient le gros de nos forces contre les 
entreprises des divisions cuirassées al
lemandes ». 

Le tout, conclut le lieutenant-général 
Tasnier, n'est pas d'obtenir des succès 
éphémères par des opérations hasar
deuses, mais de gagner finalement la 
guerre. Ce qui. pour lui, est d'une cer
titude absolue. Mais la politique d'in
dépendance de la Belgique, sa décision 
de refuser tcut contact préparatoire 
avec les Etats-majors français et bri
tannique, la placent dans la position 
que l'officier général belge expose avec 
une franchise toute militaire, qui n'est 
pas sans produire une forte impression. 
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Les accords franco-turcs 
seraient signés vendredi 

Paris, 21 Juin. — On confirme dans les 
milieux autorises français que les accords 
franco-turcs seront fort vraisemblable
ment signes vendredi prochain. Le pre
mier de ces accords, qui a trait au terri
toire du Sandjak d'Alexandrette, sera 
algné à Ankara par le ministre des affai
res étrangères de Turquie et l'ambassa
deur de France. Par ce traité, la France 
consent à la cession du territoire du 
Bandjak d'Alexandrette à la Turquie. 
Celle-ci. en échange, s'engage à respec
ter et à sauvegarder les Intérêts maté
riels et moraux de la France dans ce 
territoire et à y assurer la protection de 
toutes les minorités. De plus, le gou
vernement d'Ankara prend l'engagement 
de renoncer à toute revendication terri
toriale sur la Syrie et de ne se livrer 
dans ce pays à aucune propagande. Le 
tracé de la nouvelle frontière fixée par 
cet accord laisse à la Syrie les hauteurs 
du Djebel Akra, au sud d'Antloche. 

Le second accord, qui consistera en 
une déclaration mutuelle d'assistance, en 
vue du maintien de la paix dans les Bal
kans et dans la Méditerranée orientale, 
déclaration analogue à celle qui est in
tervenue déjà entre l'Angleterre et la 
Turquie, sera signé à Parts. La signature 
de cette déclaration sera suivie d'une dé
claration particulière que fera M. Geor
ges Bonnet au nom du gouvernement 
français et par laquelle la France s'en
gage à n'aliéner en aucune manière l'In
dépendance de la Syrie au profit d'une 
autre puissance. 

L M 9.000 eaieses 
•n provenance d'Espagne 

saisias an rada da La Rocheile 
•aront restituée» 

Ml banques demanderesse* 

M. Molotov a reçu 
les négociateurs anglais 

et français 
Moscou. 21 Juin. — M. Molotov, assisté 

de M. FDtamklne, a eu mercredi une 
entrevue de deux heures avec sir Wil
liam Seeds, M. William Strang et M 
Nagglar. 

Les négociateurs anglo- français res
tent aussi discrets que par le passé sur 
leurs échanges de vues avec le commis
saire du peuple aux affaires étrangères. 

M. Nevllle Chamberlain, lui-même, a 
déclaré récemment que des divergences 
existent sur d'autres points que la ques
tion de garantie aux Etats baltes. On 
n'a obtenu ici aucun éclaircissement à 
ce sujet. Il n'est pas Interdit cepen
dant de penser qu'il pourrait s'agir de 
questions de rédaction, de divergences i 
l'égard de telle ou telle formule définis
sant les engagements réciproques qui 
figureront dans le futur pacte tripartite 
contre l'agression à l'égard de tels adjec
tifs à accoler aux mots d'assistance mu
tuelle. 

Il est intéressant, à ce point de vue, 
de signaler que « La Pravda » a repro
duit lundi un article du Journal « Neues 
Vlrwaerts » publié à Paris, traitant des 
négociations actuelles et disant notam
ment que les questions de formules, les 
clauses même du futur traité sont cho
se secondaire, mais que l'essentiel est de 
signer, dans des conditions qui assurent 
un maximum de confiance mutuelle pos
sible, un traité affirmant une volonté 
commune d'arrêter l'agresseur. 

Tant à Londres qu'à Moscou, on a dé
menti les bruits selon lesquels les Russes 
auraient demandé une extension du 
pacte à l'Extrême-Orient. On peut assu
re» une fois de plus qu'il n'en fut Jamais 
question. 

EN ANaETERRE 

La Rochelle. 31 Juin. — Le tribunal 
elvn de La Rochelle, dans son audience 
de mercredi, a prononcé son Jugement 
dans l'Importante affaire de revendica
tion du contenu des 9.000 caisses char
gées à Bilbao en mal 1937 et qui furent 
saisies le mois suivant en rade de La 
Paillée-Rochelle. 

La tribunal a déclaré valables les 
n I l e s rriTrniUrB't"i formées par les 
nsTMm— privées de la région de Bilbao 
denujnderasae» et dit que les caisses 
•aises sous séquestre devront leur être 
«•satinées 

— Le t e l aeli Un d'un» machin* haut-
la ptad a découvert sur la toi* ferré» pré» 
da SSetbouaa. 1a cadavre d u » femme dont 
U sSt» «t. 1» pied faucha. aln»I qua la 
Dr ta droit étaient «actionné*. D'apré» lea 
|li «Baiera» «oztetetation» la cadaira avait 
*U mutilé avant d*Str» placé aur I» vol». 

— SSf» SUBiini. eveaae se Vie», en ar
asée *> SHiaj» ooo. U va «'occuper de» quee-
Uoae sa rapport twee la •Bspesallen du 
Cuakgie» eoebararUque mtarneuonal qui a» 
«iaaii* l'aaaa» prochaine m Snee. 

Les conversations anglo-russes 
Londres. 21 Juin. — La presse, en dé

pit de la réserve observée dans les mi
lieux officiels britanniques, manifeste 
plus d'optimisme à l'égard des conver
sations anglo-russes. La conclusion 
d'un pacte lui apparaît maintenant 
presque certaine. 

Mardi, les diplomates britanniques 
ont passé à Moscou la Journée en con
sultations avec l'ambassadeur de Fran
ce, avant l'entretien avec M. Molotov. 

Les Instructions données par Londres 
montrent que la Grande-Bretagne vient 
de faire un pas de plus dans la voie 
de l'assistance mutuelle « automati
que ». au cas d'une agression dans les 
Etats baltes. Mais comme les Soviets 
ont fermement maintenu Jusqu'à main
tenant les demandes formulées par M -
MOlotov, dans son discours du 21 mai 
dernier, il reste à savoir comment les 
deux points de vues pourront être con
clues. 

U n'est pas question d'étendre 
à l'Extrême-Orient 

l'accord en préparation 
avec les Soviets 

Londres. 21 Juin. — Le Premier mi
nistre a répondu par la négative à plu
sieurs députés qui lui avaient demandé 
si le gouvernement est en consultations 
avec Moscou au sujet de la situation en 
Chine. 

D'autre part. M. Mander, libéral, a de
mandé au gouvernement s'il allait pren
dre en considération l'extension d'un 
pacte anglo-franco-soviétlque éventuel à 
l'Extrême-Orient, 

M. Butler, sous-secrétaire d'Etat aux 
affaires étrangères, a répondu négative
ment et rappelé que les négociations de 
Moscou ne portent que sur la situation 
européenne. 

La Turquie construirait 
des avions pour l'Angleterre 

Londres, 21 Juin. — Le rédacteur spé
cialiste des questions aéronautiques du 
< Daily Express », annonce que la Tur
quie va construire des avions pour le 
compte du gouvernement britannique. 

EN ALLEMAGNE 
On se préoccupe du problème 

du ravitaillement de l'axe 
en matières premières 

pour l'industrie de guerre 
Berlin, 21 Juin. — Le problème du 

ravitaillement en commun de l'Allema
gne et de l'IUlie en matières premiè
res pour l'industrie de guerre est le 
point faible de 1' < Axe ». 

Aussi est-Il au premier plan des pré
occupations des milieux allemands et 
Italiens qui veillent au fonctionnement 
de l'alliance. 

La revue « Le plan de quatre ans », 
organe officiel du maréchal Ooering 
consacre un article à cette question. 

Clle souligne que le pacte germano-
itallen, qui prévoit la collaboration mi
litaire la plus étroite entre Rome et 
Berlin ne saurait omettre l'économie de 
guerre. 

d i e met en relief que la politique 
économique italo-allemande consacre 
toutes ses énergies à procurer aux deux 
payi < dans leur propre espace écono
mique » les produits uéteeailree à l'In
dustrie des armements. 

Ces efforts vont être Intensifiés sous 
1e signe de l'alliance. 

Des journaux britanniques 
signalent des mouvements 

de troupes 
aux frontières occidentale 

et orientale du Reich 
Londres, 31 Juin. — Le « News Chro-

nlcle » et te « Daily Herald » signalent 
des mouvements de taupes allemandes 
sur tes frontières occidentale et orien
tale du Reich. Selon le « News Chro-
nlcle », tes postes de la première sone 
de la ligne Siegfried sont occupés. 

D'autre part, te certes pondant berli
nois du « Daily Herald » mande à son 

' Journal que les Allemands élèvent fié
vreusement des travaux d art te long 
de la frontière orientale du Reich et 
le long de la frontière polonaise de la 

< Prusse orientale. 

Berlin demande le rappel 
du consul d'Anf leterre à Vienne 

Berlin, 21 Juin. — On publie le com
muniqué officiel suivant: 

< Le gouvernement du Reich s'est vu 
contraint de demander au gouvernement 
britannique le rappel du consul général 
d'Angleterre à Vienne. 

> Il a été révélé au cours d'une Ins
tance pénale que le consulat général de 
Grande-Bretagne s'était trouvé mêlé à 
une affaire de renseignements p-ohlbés.» 

En fait, cette demande constitue une 
mesure de représailles contre une de
mande analogue formulée par le gouver
nement anglais contre le consul du 
Reich à Llverpool qui s'était trouvé en 
relations avec un espion nommé Kelly. 

EN ESPAGNE 

En cas de guerre européenne 
l'Espagne resterait neutre, 

déclare le général Aranda 
Londres. 21 Juin. — Le « Daily Ex

press > vient de publier une interview 
du général espagnol Aranda, qui se 
trouve actuellement en Allemagne, où 
il a accompagné la légion Condor. 

« Dans une guerre européenne, a dit 
notamment le général, l'Espagne dési
rerait avoir une attitude de neutralité 

(Ph. France-Prease.) 
Ls général Aranda 

bienveillante à l'égard de l'Allemagne 
et de l'Italie. Nous occuperions toutes 
nos frontières et nos bases navales, de 
façon qu'aucune nation ne puisse s'en 
servir et violer ainsi notre neutralité. 

» Le général Franco est un patriote 
et veut reconstruire l'Espagne avec la i 
seule aide des Espagnols. L'Espagne dé
sire montrer toute sa gratitude à l'Ita
lie et à l'Allemagne, mais elle ne veut 
assumer aucune obligation envers l'é
tranger, à l'exception des traités com
merciaux et culturels. Des traités de ce 
genre vont bientôt être conclus avec 
l'Allemagne et l'Italie ». 

ADANTZ1G 
Des marins anglais 

auraient été arrêtés 
Varsovie, 21 Juin. — La police dant-

zlgolse a arrêté des marins du bateau 
« Baltrover >, pour s'être exprimés 
c d'une façon désobligeante sur le chan
celier Hitler ». 

Us n'ont pas été relâchés, ce qui a 
empêché le < Baltrover » d'appareiller. 

Les charges 
contre le rentier 
de Saint-Mandé, 

accusé 
d'avoir empoisonné 
ses deux femmes 

Rodez, 31 Juin. — La deuxième femme 
de M. de Sainte-Martine, le rentier de 
Salnt-aCandé, accusé d'avoir empoisonné 
•es deux épouse», était originaire de 
Sainte-Kulalle. Elle vénal fréquemment 
passer des vacances dans la région de 
Rodez, où elle avait des parents éloignés 
et de nombreuses relations. Au cours de 
conversations intimes, elle n'aurait pas 
caché se» appréhensions et ses craintes 
d'être aaaaaslnée. 

On trouvait bien ostentatoire la dou
leur de M. de Sainte-Martine et son atti
tude aussitôt avait éveillé le» soupçons. 
Le « Parisien » ne prétendalt-11 pas, pour 
honorer la mémoire de aa femme, doter 
le» rosières de Salnte-Bulaile-dOlt ? 

La Jeune bonne, Anne-Marie Qrlva, 
1S ans, pour qui le rentier aurait commis 
son second crime, a déclaré qu'elle le 
croyait innocent. Ella aurait cependant 
fait des déclarations qu'on estime com
promettante» pour Sainte-Martine. 

C'est ainsi qu'elle aurait déclaré que 
son ancien patron lui avait dit après 
l'enterrement de sa seconde femme , « On 
a fait l'autopsie, on n'a rien trouvé. Je 
•un bien content.» 

Mais la domestique déclare qu'elle a 
menti. Elle a cependant confirmé que son 
patron lui avait promis de l'épouser dés 
qu'U aérait libre. 

Sur commission rogatolre de M Bru, 
Juge d'instruction, l'inspecteur principal 
Mayzard. de la police Judiciaire, a Inter
rogé un témoin Important à Thlonvllle. 
Il s'agit d'un cousin germain de Marla-
Julla Causse, première femme -de Sainte-
Martine, et natif comme elle de Salnte-
Bulalie-d'Olt. 

Le témoin a précisé qu'en 1820. 11 avait 
dû héberger sa cousine pendant quelques 
mois, Claude de Sainte-Martine l'ayant 
mise à la porte à la suite d'une discus
sion portant sur une rivale de l'épouse 
légitime. Le témoin avait pu apprendre 
de sa cousine quelle était la fortune ex
acte des époux, et particulièrement, la 
part qui revenait à M " de Sainte-Mar
tine. 

Ce détail a son Importance, étant donné 
que, si Sainte-Martine a empoisonné son 
épouse, ce pourrait être pour s'appro
prier les sommes qui devaient revenir à 
celle-ci en cas de séparation 

Le témoin n'avait appris le décès que 
qulnae Jours plus tard. Or, comme 11 
était le plus proche parent de la défunte. 
on peut supposer que Sainte-Martine 
avait pria ses précaution» pour soustraire 
tout es qui pouvait revenir au cousin de 
sa femme, ee dernier étant légalement 
oo-hérltltT. 

—» WVRNAL DF. ROVBAIX « -

Le différend 
anglo-nippon 
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE) 

Pour isoler Tchang-Kaï-Chek 
de tout secours extérieur, 
les Japonais débarquent 

à Swatow 
dernier port franc important 

dans la Chine du Sud 
Hong-Kong, 21 Juin. — Les Japo

nais ont débarqué sur deux points de 
la côte, près de Swatow et ont avancé 
vers la ville, dernier port franc Impor
tant dans la Chine du Sud. Les troupes 
chinoises ont opposé quelque résistan
ce, cependant assez faible. 

Les milieux politiques d'Hong-Kong 
pensent que l'attaque des Japonais 
contre Swatow est un fait grave, car 
elle Indique que l'offensive contre les 
puissances étrangères est maintenant 
doublée d'une nouvelle offensive contre 
les Chinois. 

Une ferme attitude des puissances 
étrangères serait actuellement décisive 
si, estiment ces mêmes milieux, elles 
voulaient maintenir leur position en 
Extrême-Orient. 

Un communiqué du grand état-major 
Impérial annnoce que Swatow a été com
plètement occupée par le gros des forces 
japonaises. Une avant-garde a atteint 
Anpow située à 12 km. au nord de la ville 
de Swatow. 

Les milieux militaires nippons souli
gnent l'importance de l'occupation de 
Swatow. Ils font remarquer que depuis 
la chute de Canton, des quantités de 
matériel de guerre expédiées de l'étran
ger à Tchang-Kal-Chelc passaient par 
cette route au lieu d'arriver par Hong-
Kong. 

Les Anglais s'apprêtent 
à défendre leur concession 

de Tien-Tsin 
Tlen-Tsln, 21 juin. — Une centaine 

de femmes et enfants britanniques ont 
quitté mercredi la concession britanni
que de Tlen-Tsln pour diverses stations 
balnéaires, le long de la cote. Les Ja
ponais ne sont pas intervenus. 

Entre temps, une centaine de mem
bres du corps de volontaires de la con
cession se tiennent prêts à leur quar
tier général à toute éventualité. Des 
patrouilles Su 1er Durham Llght In-
fantry Régiment circulent en camions 
dans les rues situées aux limites de la 
concession. 

Les deux navires de guerre britanni
ques : les escorteurs « Sandwich > 
(1.045 tonnes) et c Lowestoft > (990 t.), 
sont toujours à Tien-Tsin. 

Les arrivées de denrées périssables 
restent irrégulières et inférieures à la 
normale, mais les stocks de farine et 
de riz sont suffisants. 

On ne signale aucun nouvel arrai
sonnement de vaisseaux anglais arri
vant à Tien-Tsin et on apprend que 
deux vapeurs britanniques ont quitté 
mercredi Changhaï pour Tien-Tsin, où 
ils transportent d'importantes cargai
sons de produits alimentaires. 

II n'est pas question 
de médiation américaine, 

déclare-t-on à Tokio 
Toklo. 21 Juin. — L' < Agence Do-

mel > annonce qu'on déclare dans les 
milieux nippons autorisés que le con
seiller de l'ambassade des Etats-Unis 
à Toklo n'a Jamais proposé la média
tion américaine pour le règlement de 
l'affaire de Tien-Tsin. 

La coopération franco-anglaise 
dans le Pacifique 

Une importante conférence 
t'ouvre aujourd'hui à Singapour 

Singapour, 21 Juin. — Le général 
Martin, commandant en chef des trou
pes françaises en Indochine, est arrivé 
à Singapour mercredi matin, accompa
gné des autres membres de la déléga
tion française pour assister à la con
férence franco-anglaise qui doit s'ou
vrir Jeudi. 

Bien que l'on garde le plus grand se
cret sur les conversations que doivent 
avoir le général Martin et l'amiral Sir 
Percy Noble, commandant en chef an
glais dans les eaux de Chine, on croit 
que des plans précis pour la coordina
tion des forces navales, militaires et 
aériennes anglo-françaises en cas de 
guerre, seront examinés. 

Des mesures importantes sont actuel
lement prises pour assurer la sécurité 
des réunions. Les trois sous-comités 
de la conférence — un sous-comité 
étant spécialement formé pour chacu
ne des trois armes de défense — se 
réuniront séparément pendant la ma
jeure partie de la conférence, et l'as
semblée plénlère se réunira de temps 
à autre pour coordonner les conclu
sions de ces sous-comités. 

Les grandes puissances, notamment 
l'Allemagne et le Japon, témoignent du 
plus grand Intérêt pour les travaux de 
cette conférence. 

M. Léon Blum au Toupet 

Une fête de bienfaisance 
u profit 

de la Fondation Lyantey 
aura lien à l'Exposition 

do Progrès social, le 28 juin 
Une soirée de bienfaisance sur invi

tation aura lieu le mercredi 28 Juin, à 
21 h., à LUe, à l'Exposition du Progrès 
social, dans le hall d'honneur, qui sera 
spécialement décoré pour cette fête de 
gala au profit de la fondation Lyautey 
et du Centre National d'Information 
sociale. 

Dîners par petites tables ; tenue de 
soirée. — Les Invitations doivent être 
demandées au secrétariat de la fonda
tion Lyautey, 29 bis, rue du Dragon, à 
Tourcoing (permanence tous les Jours 
de 15 h. à 17 h.) Le prix qui y est indi
qué comprend le Champagne. 

Le Comité compte aussi sur l'adhé
sion des Jeunes gens et des Jeunes filles. 

La Fondation Lyautey, reconnue d'uti
lité publique, sous le patronage d'hon
neur de M. Albert Lebrun, président de 
la République, donne des bourses d'étu
des, de voyages et de missions aux étu
diants et à la Jeunesse française, dans 
les colonies, les protectorats et pays 
sous mandat. 

La Fondation tient notamment à déve
lopper les relations entre le Nord et 
l'Empire français. Pour 1939. des bourses 
d'études sont mises au concours dans 
les Universités et Facultés de Lille. 

Le Centre National d'Information 
sociale qui a son siège 6. rue de Berri, à 
Paris, fonctionne pendant toute la durée 
de l'Exposition de Lille, à la classe 3, où 
une assistante sociale est à la disposi
tion des visiteurs pour leur donner tous 
les renseignements concernant l'orienta
tion professionnelle, les lois sociales et 
tout ce qui peut intéresser la famille. 

La Fondation Lyautey aura repré
sentée le 28 Juin, par S. Exe. 81 Kaddour 
Ben Ohabrit, délégué par BM. le Sultan, 
grand croix de la Légion d'honneur, le 
Conseil supérieur de la guerre, le prince 
de Beauvau-Craon, président du Cercle 
interallié, M. le comte Félix De Vogue, 
secrétaire de la Fondation ; le Centre 
National d'Information sociale par M0» 
Jules Lorthlols et M"" 8chrelber-Cre-
mieux. 

Le Comité s'excuse des omissions qui 
auraient pu se produire dans l'envoi 
des invitations et se fera un plaisir de 
réparer les erreurs qui lui seront si
gnalées. 

• 

CARNET 
Naissances 

— Micheline et Bené Glineur ont la 
Joie de vous faire part de la naissance 
de leur petit frère, Francis. 

De la part de M. et M " Glineur 
Wilde. 133, rue de Menln. Tourcoing, d 

— M. et M™ Louis Malfait-Flipo ont 
la joie de vous annoncer la naissance et 
le baptême de leur fille, Véreorqne. 

3. rue Leverrier, Tourcoing, 
le 14 Juin 1939 

Lundi 26 - Mardi 27. 60437d 
— M. et M " Jacqnes Lerthrois-

Lepeutre sont heureux de vous faire part 
de la naissance de leur fils. Jacques. 

Mardi 27 - Mercredi 28. 
Tourcoing, le 12 Juin 1939. 

40, rue du Dragon. 
Cet avis tient lieu de faire-part. 27d 

Fiançailles 
— M. et Mm* Fernand Léman -

Hnygevelde sont heureux d'annoncer les 
fiançailles de leur fille, Fernsdide, avec 
M. Otto Krieger. Drusenheim (Bas-Rhin) 

60139d 

Les Etabl. DIPO.NT - DESFONTAIXES 
et fils, 11, rue du Oal-Sarrall (anc. rue 
St-Qeorge»i, Roubalx. Invitent leu cllen. 
télé k visiter leur nouvelle installation. 

Porcelaine», Cristaux. Grand mrée l lbr 
choix d'objets pour cadeau. 21283 

Après l'orageux congres socialiste de la 
Pentecôte, M. LÉON BLUM se repose au 

ToaqueL 

Mariage 
— C'est en présence d'une assistance 

nombreuse et choisie, accrue de la colo
nie belge du Nord, qu'a été célébré, mer
credi à 11 heures, en l'église Saint-Mau
rice, à Lille, le mariage de M1" Denise 
Valcke. fille de M. Maurice Valcke, con
sul général de Belgique, officier de l'or
dre de Léopold, et de Madame, avec M. 
Alfred D'HaUewin. fils de M. Alfred 
D'Hallewyn, chevalier de l'ordre de la 
Couronne, et de Madame. 

La bénédiction nuptiale fut donnée 
aux Jeunes épout par S. Em. le cardinal 
Llénart, qui prononça à leur intention 
une allocution d'une haute élévation de 
pensée. 

La messe fut célébrée par M. l'abbé 
Wannyn, aumônier du Foyer belge. 

On remarquait dans les stalles la pré 
sence de: Mgr Lot thé. secrétaire parti 
cullei de S. Em. le cardinal Llénart; di 
MM. les chanoines Vandenabeele, doyen 
de Saint-Maurice; Cousin, doyen de 8 t -
Christophe. à Tourcoing; de M. l'abbé 
Lepoutre. curé de Notre-Dame de Con
solation, à Lille. 

Les témoins étaient pour la mariée 
le commandant Louis Valcke, ancien 
président du Comité exécutif de l'Etat 
Indépendant du Congo, grand-officier de 
l'ordre de Léopold U. commandeur de 
l'ordre de Léopold, son grand-père; pour 
le marié. M. Julien Flament-D'Hallewin 
son beau-frère. 

Funérailles 
— Hier mercredi, à 10 h., ont eu lieu 

à Bonsecours-Péruwelz. les funérailles 
de M. le chanoiue Edouard Moche, admi
nistrateur-délégué de la < Croix du 
Nord >. 

Le deuil était conduit par M. Otton 
Moché. neveu du défunt, et les autres 
membres de la famille. 

La levée du corps fut faite à Notre-
Dame de la Merci: M. l'abbé Henry célé
bra le service religieux, assisté du cha
noine Liégeois, curé de la paroisse, fai
sant office de diacre, et de M. Imbert. 
vicaire 

On notait, en plus d'une importante 
délégation des divers services de là 
« Croix du Nord », M. Allègre, directeur 
de « La Dépêche >, représentant le Syn
dicat de la presse quotidienne du dé
partement du Nord, et de nombreux con
frères de la presse régionale; MM. les 
chanoines Oaquère, aumônier des Unions 
paroissiales C:s diocèses d* Arras. repré
sentant S Exe. Mgr Dutolt évêçue 
d'Arras: Delrue. doven de Saint-Nicolas, 
à Vslenclennes: Mollet doyen de Fonr-
m'es: Carpentler, professeur à la Fa
culté des sciences de Lille: Veinler. vice-
doyen, curé à Sain te-Marie-Madeleine 
à La Madeleine; Malaquln. vice-doyen, 
curé du Sacré-Cœur, à Tourcoing; Oi-
raud, secrétaire da l'Association des prê
tres valenclennols; MM. les abbés Musy, 

PETITE CORRESPONDANCE 
QUESTION D U joirm n* ses. — J*M e x 

locataire» dont les pronom lions expirent ou 
1" Juillet IMS. Puis-fe automatiquement 
mettre leur loyer eu «efficient 4 du loyer 
d'etmnt-çuerrt ou leur donner eonçi T 

•UtPONSE. — Dent lé» villes de plu* de 
100.000 habiUnti et dans les eommun** 
limitrophe*, le* prorogation» ****•»> ont eu 
1" juillet pour tes maisons d'habitation 
dont le loyer en 1914 dépassait 800 fr. par 
an et pour les malsons à usage non pro
fessionnel (sans caractère commercial ou 
Industriel) dont I* lofer dépassait 1.900 t'
en 1S14. Dans lé» cillas de moins de 100.000 
habitants, non Hmltrophes d'un» pille de 
plus d» 100.000 habitant», les chi/fre* de 
Ses et 1 500 fr. doivent ètr* remplaces par 
400 et 1.000 fr. 

A l'expiration des prorogations. I* pro
priétaire peut ou bien donner congé au 
locataire ou t>t«n auamenter l* loyer (sent 
dépasser cependant quatre fols l* loyer 
davant-guerre avant 1943 pour les locaux 
d'habitation). 

Dans les deux cas, le propriétaire devra 
prévenir le locataire par lettre recomman
dée avec avis de réception dans les délais 
d'usage. 

Un employé enanjé. — En principe, oui. 
Totoehe et fie. — La prévenance »at 

valable al vous avec respecté le» délaie 
d usage. Dans la cas contraire, 11 faut appe
ler le locataire devant le Juge de paix pour 
faire prononcer la résiliation de la location. 

A.S. 33. — 1* Certainement: S* Oui. 
Charenton 15. — 1* La reconnaissance peut 
être faite dana l'acte de naissance ; 2" Non, 
pas lea aa»urance» sociales. Locataire 
R.R.D.D. — 1* Dans ce ca», c'est au proprié
taire à régler ces frai» : 2» Non, en principe. 

J33. Mère an foyer. — 1" Non. à notre 
avis ; 2" Non : 3» Le Juge de paix. Pas-
ée-Calais. — 1° Non, en principe, si voua 
pouvex faire la preuve dé votre propriété 
sur ce» bien» : 2* Oui : 3° Oui, pour éviter 
de» amende» fiscales R.V. 19. — 1» et 2* 
A supposer que la prix de 1914 soit bien de 
220 fr., voua ne devez aublr aucune augmen
tation : 3* Au juge de paix. Bobette 34. 
- 1° Non, car voue dépassez le prlx-llmlte 
<T7 fr. 55): 2° Oui; 3* Non, car la proprié
taire doit dana ce ca» être considéré comme 
censé revoir pris à aon compte. Pèlerin. 
- Non. car les immeuble» sont appréciée a 
cet égard, à leur valeur vénale au jour du 
décès. Cela aérait exact pour lea meublée qui 
«ont évaluée à so % de la police d'assurance. 

Stella i l . — Oui. à la condition d'obte
nir votre changement de domicile. Voyez le 
commissaire de police Rarmonde. — 
Oui. O.K. 3S. — VeuUler répéter votre 
question en Indiquant le prix du loyer en 
1914. A.B. 14. — Voyez notre cals»» 
A.B. 3.592. — Un» action en Justice ne vous 
accorderait qu'une satisfaction da principe, 
car voua n'obtiendriez pas l'exécution du 
Jugement Nous vou» conseillons de faire 
signer une reconnaissance dé dette aux in
téressés. Le projet de loi en question n'a 
pas encore force légale. 1" Baron. — 
I* n n'y a pas de prlx-limlte pour le» loyers 
d'apré'-guerre : 2" Non, al voua avez loué 
dans ce» conditions A.B. — Non. 
Marie-Thérèse Bayard. — SI 1» loyer était 
de 20 fr. en août 1914, le prlx-llmlte au 
les Juillet ne devrait pas dépasser 60 fr.. 
charge» comprise». A.B.C. 22. — 1* Oui; 
2» Vou» n* devez aublr aucun» augmentation 
avant le 1" juillet 1940. 202-3. — 1* Dès 
le début dea hostilités; 2* Varie suivant la 
marque »t les caractéristique de la nature ; 
3* Oui. Hélène i*. — La calaae a raison. 
Vous avez droit aux allocations familiales 
Jusqu'en 1940. mais voua n'avez pas droit à 
la prime de la mère au foyer. Grand'-
mère attristée. — Non. Vive Salnte-Rita 
ÎSSI. — Nous n'en connaissons pas 
Chère Léonle. — 1* 82 fr. 50: 2* n ne peut 
dana ce cm» voua faire payer la consomma
tion d'eau, étant censé l'avoir prise à sa 
charge. Vou» pourriez d» tout» façon exiger 
la poae d'un décompteur: 3« Voir 2*: 4» Oui. 

Un lecteur aisldn. Sainte-Thérèse n" 6. 
- A la condition d'en faire la déclaration 

Un vieux zonave S.éOO. — Oui, mal* 
voua pourriez obtenir de» délai» et réduc 
tions en arguant dé votre lmpécunloalté. — 
S.T. — Dana ce cas. voua ne devez p u payer 
l'eau. Votre loyer dépassa déjà fortement le 
prlx-llmlte. Ancien ZJt.B. SS. — 47 fr. S5 
chargea comprise». J. de Six. — 1« Oui; 
2° Cela dépend de l'Importance dé la succes
sion. Matta. — Il ne faut pas a» laisse 
intimider. L'Intéressé ne peut exécuter sa 
menaça Né quittas pas le domicile, voua 
vou» mettriez en tort. Vous aurlex avantagé 
à informer dé ce» fait» 1» Procureur d» la 
République. Très «érletix. — Oui. al le 
loyer ne dépaaae pa» 3.000 fr. par an. 
se. — Certainement. Fervent lecteur 70. 
Vous ne pourriez l'en empêcher ou augmen
ter le loyer qu'A la condition de prouver 
qu'il y a réellement »ou»-locatlon (apparte
ment séparé et paiement d'un sous-loyer). 
L'augmentation pourrait être de 50 % de la 
valeur locatlvê en 1914 des locaux aous-loués. 

— La marin» da «narre allemande a cé
lébré 1* 20» anntveraalr» du Jour où la 
flotte allemande d» haute-mer fut coulée 
à Seapa Flow. Tous les navires de guerre 
allemand» ont, à cette occasion, hissé le 
pavillon de l'ancienne marine Impériale. 

— M. Le Prareat «le Lauay, président 
du Conseil municipal de Pari», est arrivé 
mercredi, à New-York, à bord de «L'Ile-
de-France ». 

— A la «ait» de* nouveaux règlement» de 
la Compagnie générale transatlantique, sur 
la sécurité dé ses navire* dana le» port», 
des détective» privé» aatrurent, depuis mardi 
soir, la garde, A «on dock new-yorkais, du 
paquebot de la « Transat ». 

— Cinq homme* ont été tués dana un 
accident d'automobile sur la nouvelle rou
te HaifTa-Bagdad. Deux officier» et trot» 
homme» de troupe, tou» de nationalité 
britannique. 

Pour les ouvrier» mineurs 
occupés 

aux travaux de reconstruction 
des régions dévastées 

Paris, 20 juin. — Le président de la 
République promulgue la loi dont la teneur 
suit : 

Article unique. — Les ouvriers, dont la 
situation relève de la loi du 29 décembre 
1B33. relative aux ouvrier* mineurs occu
pés aux travaux de reconstitution des ré
gions dévastées, ont un délai de deux 
années, à compter de la promulgation de 
la présente loi, pour effectuer les verse
ments prévus à l'alinéa premier de l'ar
ticle unique d* la loi du 29 décembre 1933 

L'obligation d'avoir repris le travail à 
la mine avant le l" janvier 1933, n'est 
pas exigée: 

lo Dee ouvriers âgés de quarante-cinq 
ans au moins à cette date; 

2* Des ouvriers titulaires, à la même 
date, d'une pension accordée en vertu de 
la loi du 31 mars 1919. modifiant la légis
lation des pensions des armées de terre et 
de mer: 

D" Des ouvriers qui, ayant fait une de 
mandé de réembauohage auprès d'une 
Compagnie minière, avant le 1" Janvier 
1922, Justifieront, par une pièce établie 
avant cette date, par ladite Compagnie, 
que leur demanda n'a pu être acceptée en 
raison d» leur état dé aanté. 

L'affaire des tracts hitlériens 
à Arras 

Roger Caiy est déâarHvement arrêté 
Roger Oa«y, dessinateur, a la 8J».CF.. 

a Arras. délégué régional du front franc 
et du rassemblement international faaeleta 
a été arrêté pour propagande antl-natio
nale et prise de contact avec un agent 
étranger «an» en avoir prévenu lea auto-
rltée judiciaire, n . été transféré à U 
prison de Saint-Nlcalee, BOB sans avoir 
protesté de sas santlmente patriotique» 
auprès du jug» d'instruction 

DERNIÈRE 
HEURE 

« Neus voûtent 
tout • • qui nous a apportée• »» 

déclare lo docteur Boottelo 
Berlin, SI juin, — J> docteur Ooeb-

bels a déclaré mercredi soir, * Itjoc»-
slon d'une manifestation dans le cadré) 
des fêtes du Solstice : 

« Nous voulons reconquérir tout ce 
qui nous a appartenu. L'Angleterre f e 
rait bien de laisser résoudre la «raes-
tion de Dantzig le plus vite rr"tf"»tf ». — * 

Los Itoliens veulent interdire 
l'accès de Mont Conis 

aux Français qui y ont droits 
on vertu da traité franoe-sarde 

Grenoble, 31 Juin. — Un rédacteur du 
« Petit Dauphinois » a assisté au pssasaga 
au Cenla de» petit» propriétaires dee vil
lage» français qui, en vertu du traité fran
co-sarde de 1861, se rendent avec leurs 
troupeaux sur le plateau Italien du asonU 
Cent» pour la saison d'alpaga, piuaseur» di
zaines ont été refoulée par les Italiens qui 
leur ont d'ailleurs annoncé que l'an pro
chain, aucun troupeau n'aurait accès sua 
le plateau. 

D'autre part, les troupeaux de cette ré
gion ne peuvent vivre sans les fourragea 
tirés du Mont Cenls. 

Dix osoroes devaient présenter 
500.000 francs do faux mandats 

dans dos bureaux da posta 
parisiens 

ILS SONT ARRÊTES 
Parts, 21 Juin. — n y a quelque temps. 

la police judiciaire était avisée d'une 
émission de faux mandats-poste ayant 
vraisemblablement son origine à Mar
seille, qui devait avoir lieu Incessam
ment. Déjà, en mars 1928, une opéra
tion semblable avait eu Heu et la plu
part des voleurs avalent été arrêtés. 

Connaissant un Individu depuis long
temps en relations avec les milieux de 
faussaires, Charles-David Aaibert, la 
police Judiciaire le prit en surveillance. 

Elle le surprit mercredi matin dans 
un café du boulevard Saint-Michel, 
alors qu'il avait rejoint cinq individus 
suspects et qu'ils se partageaient des 
paquets enveloppés contenant presque 
sûrement les faux mandats. Immédla-
tements, les six Individus furent a p 
préhendés, ris furent trouvés en pos
session de 300 formules de mandats-
poste, la plupart remplies à des noms 
différents et portant l'indication d'une 
somme variant entre 1.350 et 1.900 fr. 
L'escroquerie aurait rapporté 600.000 
francs environ aux faussaires. 

En outre, dans une valise, apparte
nant à l'un d'eux, se trouvaient des 
Imprimés pour la fabrication de faus
ses cartes de combattants, de permis de 
conduire, les numéros et IIIISMW de 
tous les bureaux de postes de Paris, 
des faux cachets de la ville de Mar
seille. 

Tous les escrocs ont été mis à la dis
position du parquet de la Seine, tous 
llnculpstlon de faux, usage de faux et 
association «te malfaiteurs. 

RENSEIGNEMENTS 
COMMERCIAUX 

COTONS 
LIVXKPOOL, 31 Juin ISS» 

Importation»: 3.474 bal les: Amsrleatn' 
balte» T; Brésilien: bêlas» T: «srrptlén: Ba-
k»U»rldis: balas» 11: Upper: balsa* 10-, Otsa: 
balsa» i l . 

Disponible .. S.4S 9 45 9 M 997 
Janv. 1940 . . 8.14 tM t.04 S.1S 
Wvrter —.— —.— soi S.1S 
s*er» S.0S SJ3 TJS S.13 
*"U —— —— 1M 8.11 
}««i _S-03 — - .M tM 
Juillet 7.95 8.07 9.32 9JJ 
Juillet 1939 . . 9J8 9.41 _ — — _ 
Août —.— —.— 8.S0 8S1 
Septembre ... —.— —— SSS S.SS 
Octobre S.53 S.SS (.4* SST 
Novembre . . . . —.— —.— 8.32 8 43 
Décembre 830 8.41 8.19 SJ0 

Recettes. — Aux ports de l'Atlantique: 
nulles: aux porta du Oolfe: a.000; aux port* 
du Pacifique: nulles. 

Exportation». — Pour la Orande-Bratasn»: 
1.000: France et Continent: nulles; Japon 
et China: nulle». 

CHANGES A L'ÉTRANGER 
Londres. — Sur Paris. 176,71 ; sur Bru-

x»lles, 27.53S ; esc. hors Banque, 0 13/18 à 
0 7/8 ; Prêt à court terme, 0 1/2. 

New-York. — Sur Parla, 383 ; eab. Transf. 
488 1/3 ; Sur Bruxelles, 1700 1/3. 

SUCRES. .. Cuba prompte livraison. 230; 
à terme sur Janvier. 195/96 ; février. In
coté ; mars, 197/98 ; avril, îneotè ; mai. 
Incoté ; Juin. Incoté ; Juillet. 188/89 ; août, 
Incoté ; aeptembre. 19S/9S : oetobr*. lncoté; 
novembre, 200/02 ; décembre, lncoté. 

Venjtci : 12,100 tonnes. 

Revue du marché do Neer-York 
New-York, 21 Juin. — pendant Savate la 

séance, la tendance fut indécis* et les 
changements dan» les cours ne furent crue 
peu importants. Las échange» portèrent 
sur 470.000 titres et 663 émissions furent 
traitées dont 242 en hausse, 340 en Tri tua 
et 181 sans changement. 

Voici quelques cours de clôture: Ana-
conda. 34: Canadien Pacific. 4 1/4; a «aurai 
Klectrlc. 35 3/4; General Motor*. 44 8/8; 
Radio Corporation 5 S/B; Standard OU 
New-Jersey 43: U S Steel 47 S/S. 

— Une éMIécatlon d 
Marine —«rraaaéa, • été reçue snareredl 
par U. Paul Ssrrnaud. BU* a «xcweè em 
mlnutre de* Finances, la situation pé
nible dan» laquelle se trouvent lés vieux 
marins. La mnlatr* a opiné, mais n a 
indiqué qu'une priorité devait être ac
cordée aux nécessités d* la Défense natio
nale. 

supérieur honoraire à Boriswcours; Ornes, 
aumônier des daines bernardine» de 
Bonsecours, etc...; MM. Jules Billet, an
cien maire de Valenclennes; Delvèque, 
directeur du Crédit commercial de Fran
ce à Roubalx 

L'absouts fut donnée par ls chajtun* 
Qaouère. L'inhumation se lit au exose-
tiàra da 

• fut 
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